DE MEMOIRE DE MEDECIN 



Apres le desastre de la grande peste qui emporta le tiers de la population europeenne 
au xiv e siecle, plusieurs cites deciderent d'isoler temporairement dans des endroits 
separes les voyageurs ou les equipages provenant d'une zone suspecte. C'est a Venise 
que s'organiserent les procedures d'isolement qui servirent ensuite de reference 
a toute 1'Europe. 

par Bernard Ziskind, Bruno Halioua 
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C onfrontee a la peste noire, I’Europe medie- 
vale va concevoir un systeme coercitif de 
protection, la quarantaine. II s’agit d’une 
periode d’isolement imposee a toute per- 
sonne et a toute marchandise contami- 
nee par une pestilence (du latiny?6tfAfleau), pour 
en eviter la contagion. Sa duree devait couvrir 
l’incubation la plus longue constatee pour cette 
maladie. 1 Le terme de quarantaine, de l’italien 
quaranta, a probablement aussi des references reli- 
gieuses, comme le Deluge, le sejour de Moi'se sur 
le mont SinaL, ou la retraite de Jesus dans le desert. 2 


NOTION DE CONTAGION 


Se proteger d’un mal contagieux est une demar- 
che tres ancienne de l’humanite. Dans YAncien 
Testament, le « Levitique » (chap. XIIl) imposait 
d’isoler tout lepreux hors du campement. Moi’se 
recommandait apres tout contact avec un lepreux 
40 jours de purification. Ramses II (vers - 1250) 
fit deporter plusieurs milliers de lepreux vers le 
desert Libyque. 3 En 583, le concile de Lyon prit 
des mesures d’isolement a l’encontre des lepreux. 
Au vn e siecle, le diocese de Cahors fit proteger la 
Provence contre la peste par un cordon d’hom- 
mes en armes. 


Lors de l’epidemie de peste en 1348, les maitres 
de la faculte de medecine de Paris, consultes par 
Philippe Y, diagnostiquaient un empoisonnement 
de l’air en rapport avec une conjoncture astro- 
logique nefaste des planetes. Ambroise Pare, dans 
son Discours sur la peste de 1582, invoquait la colere 
de Dieu. Plus perspicace, Nicolas Goddin, mede- 
cin lillois contemporain d’Ambroise Pare, ecrivait 
que la peste etait propagee « par un venin qui 
infecte Fair » pouvant se diffuser par <r le contact imme- 
diat avec lepestifere lui-meme. . . avec Fair que les pes- 
tiferes expirentou encore les laines , fourrures ■ vetements • 
livres quils ont touches A 

NAISSANCE DE LA QUARANTAINE 

La peste noire atteignit I’Europe en 1346, a l’oc- 
casion du siege de Caffa. Les Tatars l’importerent 
d’Asie centrale, et contaminerent les as sieges de 
ce comptoir genois de la mer Noire en catapul- 
tant par-dessus les murailles des cadavres infec- 
te s. Les marchands fuyant la ville furent a l’ori- 
gine de sa dissemination. L’Europe perdit alors plus 
du tiers de sa population. 5 Les gens fuyaient les 
villes, se calfeutraient dans leurs maisons, ou se fla- 
gellaient en procession (fig. 1). Une prise de cons- 
cience populaire que la menace venait de l’etran- 
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ger conduisit aux pires exactions. La quarantaine 
va naitre du besoin de se proteger de ceux qui sont 
infectes ou suspects de l’etre (fig. 2). 6 

En 1374, Barnabo Visconti, qui regne d’une poi- 
gne de fer sur Milan et la Lombardie, decrete Fex- 
pulsion des pestiferes de la cite de Reggio d’Emilie 
jusqu’a leur guerison ou leur trepas. Se soustraire 
a ces mesures etait puni de mort. En 1377, le rec- 
teur de la Republique de Raguse (Factuelle Dubrov- 
nik) imposa un isolement de 30 jours dans Filot 
voisin de Mercano a tout navire provenant d’une 
zone infectee. Jacob de Padoue, medecin chef de 
la ville, etablit en dehors de la ville un enclos pour 


parquer pendant un mois tout individu malade 
ou ayant contacte un pestifere. Cette claustration 
d’une « trentaine » gagna en quelques decennies 
les principaux ports de Mediterranee. La Repu- 
blique de Venise va porter sa duree a 40 jours, insti- 
tuant la « quarantaine » au sens litteral du mot. 7 
Principale plaque tournante du commerce avec l’O- 
rient, elle va organiser un isolement sanitaire des 
biens et des personnes qui fera reference pen- 
dant plusieurs siecles. 

ORGANISATION DE LA QUARANTAINE 


Des 1423, le Senat de Venise creait un des pre- 
miers edifices destines a l’isolement sanitaire. Lilot 
Santa Maria di Nazaret fut choisi pour etablir cette 
structure, qui par deformation legua le nom de 
« lazaret » a ce type de batiment, destine a l’iso- 
lement de tout individu provenant d’une zone 
suspecte (fig. 3). Pendant cet isolement, les voya- 
geurs etaient separes du personnel d’entretien et 
de surveillance, tandis que leurs marchandises 
faisaient l’objet d’une mise a l’ecart. Au bout de 
40 jours, toute suspicion levee, le debarquement 
etait autorise dans la cite pour les hommes et les 
biens. Venise fit construire en 1468 un deuxieme 
edifice sur Ulot della Vigna Murata, le lazaretto 
nuovo , , destine plus particulierement aux conva- 
lescents. Genes suivit l’exemple de Venise en 1467, 



Figure 1 Procession 
de flagellants: 
miniature 
du xv e siecle. 

Une reponse 
a la colere divine. 
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DE MEMOIRE DE MEDECIN 


Costume 
protecteur 
imagine par 
Charles de 
Lorme, 
premier 
medecin de 
Louis XIII. 
(Jean- 
Jacques 
Manget ; 
Traite de la 
peste : 
frontispice ; 

Geneve, 1721). 
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puis Livourne, Ancone, Naples. Marseille fit edifier 
son lazaret en 1526. Transfere en 1663 a Saint- 
Martin d’Arenc, il restera en activite pendant plus 
de deux siecles. 8 Toulon inaugure le sien en 1622. 
Nantes en 1569 et Le Havre en 1596 se doterent 
d’edifices plus rudimentaires, les echanges avec 
le Nouveau Monde semblant moins exposes. Seuls 
les ports equipes de telles structures furent alors 
autorises au commerce international. 

Yenise va creer des organismes de gestion de 
la quarantaine, qui feront eux aussi reference. Des 


1486, un Conseil de sante de trois membres, elus 
chaque annee par le Grand Conseil des Dix, avait 
pour mission de proteger la cite des pestilences par 
tous les moyens mis a sa disposition. Hs alia jus- 
qu’a interdire aux navires venitiens les destinations 
a risque et eut droit de vie et de mort sur tout 
contrevenant. 


APPLICATION DE LA OUABANTAINE 

/ 

Au xvi e siecle, les Etats confrontes a la peste mirent 
en place un reseau de representations consulai- 
res dans les principaux ports, pour assurer le 
controle sanitaire des equipages et des cargaisons 
des navires. Les consuls etablissaient des « paten- 
tes », formulaires medico-administratifs faisant etat 

V 

de la situation sanitaire dans leur juridiction. A 
chaque escale, la patente etait soumise, avant tout 
debarquement, au responsable de la « consigne » 
qui devait la controler. Une patente indemne de 
toute epidemie autorisait le debarquement apres 
un delai de deux semaines. Dans tous les autres 
cas, la quarantaine etait appliquee avec d’autant 
plus de rigueur que la peste avait ete suspectee 
ou confirmee. Aux frontieres teirestres, les voya- 
geurs etaient obliges, en periode d’epidemie, de 
presenter un billet individuel de sante au passage 
des cordons sanitaires. 

Progressivement, la quarantaine evolua vers un 
principe plutot qu’un laps de temps, dont la duree 
etait appreciee au cas par cas. Les voyageurs et les 
marchandises provenant du Troche-Orient et du 
Moyen-Orient etaient particulierement suspectes. 

Des le xvn e siecle, les Etats ont recours a l’ar- 
mee pour assurer la protection sanitaire de leurs 
tenitoires. Les regiments envoyes par Colbert s’op- 
poserent en 1668 a une epidemie venue de Lon- 
dres, qui avait deja atteint la Picardie. Les fron- 
tieres terrestres se reveleront vulnerables lorsque 
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HISTOIRE DE LA QUARANTAINE 


la peste de Marseille gagna la Provence en 1720, 
provoquant pres de 200000 morts, malgre un 
cordon sanitaire d’hommes en armes. Le mur de 
la peste, de 100 kilometres de long, fut alors edi- 
fie en quelques mois pour isoler la region (fig. 4). 

Tout au long du XVIIP siecle, les troupes autri- 
chiennes durent contenir l’epidemie de peste venue 
d’Orient, deniere une muraille de protection, eri- 
gee vers 1770, le long de la frontiere ottomane. 


CONTOURNEMENT DE LA QUARANTAINE 


Fraudes et compromissions avaient ete a l’origine, 
en 1 720, de la resurgence de la peste a Marseille. 
Certaines nations commerciales procederent a 
des amenagements dictes par leur seul interet. 
L’Angleteire, des 1841, remplagait la quarantaine 
par une breve mise en observation. La France, mal- 
gre les reticences des autorites sanitaires de 
Marseille, supprimait en 1846 toute mesure de 
securite pour les echanges avec le Maroc ou la 
Grece. Mais alors que la peste semblait controlee, 
d’autres infections apparaissaient. En 1821, la fie- 
vre jaune frappe Barcelone, imposant l’isolement 
de la Catalogne. Le cholera deferle sur l’Europe en 
1823 et provoque des milliers de morts. Ces nou- 
veaux fleaux demontrent le peu d’efficacite des 
mesures en cours. La France congoit alors des laza- 
rets mieux adaptes, comme l’hopital Caroline, inau- 
gure en 1828 sur les lies du Frioul, au large de 
Marseille. En 1832, le cholera s’abat de nouveau 
sur l’Europe, confiraiant l’imperieuse necessite de 
readapter la quarantaine. 

La France accueille a Paris, en 1851, la pre- 
miere conference sanitaire. 9 Cette tentative d’uni- 
formiser les modalites de quarantaine contre la 
peste, la fievre jaune et le cholera est un echec poli- 
tique. Les conferences se succedent a l’occasion 
d’autres epidemies. En 1874, le cholera et la fie- 
vre jaune font, comme la peste, partie des maladies 
quarantenaires. En 1885, a Rome, la France et la 
Grande-Bretagne s’affrontent sur les mesures appli- 
cables aux navires transitant par le canal de Suez. 
Le probleme ne sera regie qu’en 1894 a la confe- 
rence de Dresde. 


la pression d’un pastorien celebre, Emile Roux. 

La desinsectisation est introduite en 1903 pour le 
moustique, vecteur de la fievre jaune, et en 1912 
pour la puce, vecteur de la peste, a la suite des 
travaux de Simond (1898). En 1907 est cree l’Office 
international d’hygiene publique (OIHP) auquel 
adhereront 22 nations. Sont alors 
definis les methodes de disinfection, 
de deratisation, et en 1912 le role 
des porteurs sains. 

A la conference de Paris de 1926, 

une nouvelle convention est ratifiee 

/ 

par 50 Etats : typhus et variole rejoi- 
gnent les maladies quarantenaires. 

En 1928, la quarantaine est etendue 
aux voyages aeriens. L’Organisation 
mondiale de la sante (OMS) se sub- 
stitue a 1’OIHP en avril 1947. 

Apres plus de six siecles, la notion 
de maladie quarantenaire va faire place a celle hMIIMI 
d’affection a reglement sanitaire international Le mur 
(cholera, fievre jaune et peste), et a celle d’affec- de la peste. 
tion sous surveillance (fievre recurrente a poux, 
grippe, paludisme, poliomyelite et typhus). Les 
Etats membres de l’OMS vont decider desormais 
des conventions internationales sur la sante. La 
variole est eradiquee grace aux campagnes de vac- 
cination; toutefois la peste demeure encore une 
maladie endemique dans de nombreux pays 
d’Afrique, d’Amerique et d’Asie. En 1999, 14 pays 
ont communique a l’OMS 2 603 cas dont 212 mor- 
tels. Mais surtout, de nouveaux risques apparais- 
sent avec l’emergence d’agents infectieux jusqu’ici 
inconnus (vims de rimmunodeficience humaine, 
virus Ebola, coronavims du Sras, virus H5Nl de 
la grippe aviaire) et la resurgence d’agents patho- 
genes resistants (tuberculose, paludisme). 
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